
BEVUE CANADIENNEÔtiO

quarts annihilée, 300,000 personnes sans abri et sans ressources, 
des pertes matérielles se chiffrant dans les deux cents millions 
de piastres, de nombreuses pertes de vie ! N’y a-t-il pas là de 
quoi frapper les coeurs de stupeur et d’effroi ?

**

Nous aurions voulu parler de plusieurs sujets qui ont solli
cité récemment l’attention de notre parlement fédéral. Mais 

apercevons que notre espace est épuisé. Nous ajour- 
donc à notre prochaine chronique l’examen de deux 

trois questions d’intérêt actuel. Pour la même raison, nous 
bornerons aussi à signaler aujourd’hui le livre de M. An

dré Siegfried, intitulé : Le Canada; les deux races. Cet ouvrage 
appelle des commentaires et des appréciations que nous essaie- 

de soumettre le mois prochain aux lecteurs de la Revue 
Canadienne.

nous nous 
nous ou

nous

rons

(Sfiapais.C(£)tâowas

Québec, 20 avril 1906.
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